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son diocèse, à l’occasion de la mort de Sa Très Gracieuse 
Majesté le Roi, qui a illustré lo tiône par ses grandes et no­
bles qualités, comme arbitre de la paix et comme sage souve­
rain du vaste et puissant Empire anglais. »

« L’Archevêque de Québec. »

Réponse de Son Excellence 

• Monseigneur l’Archevêque de Québec.

Je vous remercie de votre message que j’ai transmis au 
secrétaire d’Etat pour les colonies pour être transmis au Roi. »

Urey.»

Edouard VII visite un Monastère (1)

Le samedi 9 avril, le roi Edouard VII d’Angleterre, qui était 
•depuis quelques semaines en villégiature à Biarritz, a visité le 
monastère de Notre-Dame, à Anglet II y est arrivé vers trois 
heures et demie et n’est reparti qu’à cinq heures. Dès qu’on 
•ut signalé son arrivée, M. le chanoine Etchebarne, supérieur 
des aumôniers, et la Rév. Mère Isabelle s’empressèrent de se 
mettre à la disposition de l'illustre visiteur. Le roi voulut voir 
en détail toute la communauté, et, tout le temps, il se montra 

-d’une amabilité et d’une bienveillance extrêmes. On luimontra 
la chapelle, les ateliers de couture et de broderie et les établss, 
Le roi prit plaisir à regarder les beaux ouvrages que les 
Sœurs confectionnent. On lui fit voir certains de ces ouvrages, 
qui sont faite d’après les indications données autrefois par la 
reine Victoria, son auguste mère, dans une visite qu’elle avait 
faite au monastère. En voyant les beaux lapins blancs qu’on 
élevait en si grand nombre au monastère, cette souveraine 
avait demandé ce qu’on faisait de leurs peaux. Quand on lui 
eut répondu qu’on ne les utilisait guère et qu’on les vendait

(1) Grâce à la prévenance d’un bon père capucin nous pouvons servir à nos 
lecteurs, avec combien d’actualité ! une page touchante sur notre feu roi 
Edouard VII. Il s’agit d’un fait qui a précédé à peine d’un mois la date de sa 
mort. La feuille française qui l'a raconté, la Semaine catholique de Toulouse 
<No du 24 avril dernier), ne pouvant aucunement alors prévoir la date du décès 
de Sa Majesté que rien du reste ne faisait appréhender, sa relation n'en est qu» 
plus anth >n tique et plus désintéressée. Red.


